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1.
FINALITES DE L’UNITE DE FORMATION

1.1.
Finalités générales

Conformément à l’article 7 du décret de la Communauté française du 16 avril 1991 organisant l'Enseignement de promotion sociale, cette unité de formation doit :

· concourir à l’épanouissement individuel en promouvant une meilleure insertion professionnelle, sociale, culturelle et scolaire ;

· répondre aux besoins et demandes en formation émanant des entreprises, des administrations, de l’enseignement et, d’une manière générale, des milieux socio-économiques et culturels.

1.2.
Finalités particulières

Cette unité de formation vise à permettre à l’étudiant :

· d’acquérir :

· les bases théoriques de la technologie optique, de l’optique géométrique et de l’optométrie,

· les habiletés pratiques nécessaires pour réaliser un équipement de base ;

· d’acquérir et d’utiliser, d’une manière appropriée, le vocabulaire technique et scientifique dans ces différentes disciplines pour communiquer avec rigueur et précision.

2. 
CAPACITES PREALABLES REQUISES
2.1. Capacités

En français :

face à un document (écrit ou audiovisuel) illustrant une problématique sociale, scientifique ou culturelle,

· rédiger une synthèse du document ;

· commenter personnellement une idée essentielle du document ;

en analyse :

· pour les fonctions de référence ax + b, ax², 1/x, sin x, cos x et à partir de graphiques : 

· identifier les moments particuliers (zéros, ordonnée à l'origine, extremums, point d'inflexion,...) ;

· commenter les notions de continuité dans un intervalle, de croissance, de périodicité ;

· effectuer les opérations usuelles sur ces fonctions ;

· calculer une incertitude sur un résultat obtenu à partir de valeurs approchées (méthode des encadrements ou par arrondis - avec usage de la calculatrice) ;

· calculer la dérivée d'une expression (en la reliant à une fonction) ;

· construire un graphique à partir d'un tableau de données ;

· interpréter un graphique en le reliant à une situation qu'il modélise ;

en algèbre :

· énoncer et exploiter dans le calcul :

· les propriétés des opérations fondamentales sur les nombres (hormis les nombres complexes) et sur les formes littérales,

· les propriétés de compatibilité des opérations avec les égalités et les inégalités,

· les propriétés des opérations sur les polynômes, incluant celles relatives à l'égalité et à la factorisation ;

· rechercher l'ensemble des solutions :

· d'une équation, d'une inéquation du premier et du deuxième degré,

· d'un système de n équations linéaires (n = 2 et n = 3) ;

· sur base d'un problème posé :

· organiser une suite d'opérations conduisant à sa résolution ;

· interpréter le résultat des calculs dans le contexte du problème ;

en trigonométrie (usage de la calculatrice pour les calculs) :

· énoncer et exploiter les théorèmes de Pythagore et de Thalès, dans le plan et dans l'espace, pour calculer des longueurs ;

· définir et commenter les notions de sinus, cosinus et tangente ;

· résoudre un triangle rectangle.

2.2.
Titre pouvant en tenir lieu

Certificat d’enseignement secondaire supérieur (C.E.S.S.).

3.
HORAIRE MINIMUM DE L’UNITE DE FORMATION

	3.1. Dénomination des cours


	Classement

Des cours
	Code U
	Nombre de périodes

	Technologie optique : théorie
	CT
	B
	
32

	Technologie optique : travaux pratiques
	PP
	C
	
128

	Optique géométrique
	CT
	B
	
112

	Optométrie théorique
	CT
	B
	
48

	3.2. Part d’autonomie
P
	
80

	Total des périodes
	
400


4.
PROGRAMME

L'étudiant sera capable :

4.1. en technologie optique : théorie :

· de citer et d'expliquer, en ce qui concerne les différents types de montures (métallique, plastique, nylor, percée,…) :

· les différents matériaux, leur fabrication, leurs utilisations (matériaux naturels, métalliques, plastiques,…), leurs caractéristiques physiques et chimiques,

· les différentes pièces entrant dans leur composition, leur conception respective,

· les traitements de surface : fabrication, utilisation et corrosion,

· les techniques de montage en fonction des matériaux et de la conception ;

· de citer et d’expliquer le matériel présent dans un atelier, nécessaire au montage, au rhabillage et à la réparation :

· fonctionnement et utilisation du matériel de mesure et de contrôle des verres,

· fonctionnement et utilisation du matériel de montage : les meules diamantées, rainureuses, perceuses, calibreuses, tensiscope,…,

· fonctionnement et utilisation du matériel et de l'outillage nécessaires au rhabillage, à la transformation et à la réparation des montures ;

· en ce qui concerne les matériaux des verres (minéraux et organiques) :

· de citer et d'expliquer les différentes étapes de fabrication et leur composition ;

· de préciser les utilisations, les avantages et les inconvénients ;

· d'expliquer les propriétés chimiques, physiques et optiques (indice de réfraction, nombre d'Abbe, épaisseur, densité,…) ;

· de caractériser les différents types de verres unifocaux en ce qui concerne :

· les formes et les géométries : sphérique, astigmate (cylindrique et torique) et effet prismatique induit,

· la puissance : définitions, mesures et contrôles,

· le centre optique, l'orientation des axes, le décentrement et l'effet prismatique,

· les différents diamètres (utile, à commander et commercial),

· les propriétés : définitions, effets sphériques, aberrations, axes et contre-axes, bases,

· les défauts,

· les différents schémas de montage (Tabo, international,…) ;

· de calculer :

· le décentrement pupillaire en respectant les règles de calcul et en utilisant les différents systèmes de mesure d’une monture (datum – boxing),

· les différents diamètres suivant l’écart interpupillaire et l’écart monture,

· l’effet prismatique d’un décentrement,

· le prix d'un verre unifocal suivant un tarif donné,

· la géométrie d’un verre cylindrique par les différentes formules de transposition en sphérocyl et en bicyl,

· la base d’un tore et un verre torique en fonction d’une base donnée ;

· de décrire les normes relatives au rhabillage complet d'une monture ;

4.2. en technologie optique : travaux pratiques :

· de façonner, dans un temps fixé, différentes pièces en métal et en plastique, à l'aide de l'outillage requis, en vue d'acquérir dextérité et précision (de l'ordre du 1/10ème de mm) dans la manipulation et l'évaluation des mesures pour la rectification et la réparation des montures ;

· de réaliser, dans un temps fixé, un équipement prêt à être présenté au client, selon les critères suivants :

· équipement consistant en :

· des verres minéraux et organiques, unifocaux sphériques et toriques,

· des formes simples, sans mise à disposition d'un calibre,

· des verres d'épaisseur moyenne ;

· emploi de techniques simples, pour chaque étape du travail (précision de l'ordre du 1/10ème mm, ¼ dioptrie, 1° et 0,5mm pour le centrage) :

· pour la prise des mesures requises et le contrôle en vue de la détermination de la puissance, de l'axage, du centrage simple du verre : neutralisation et emploi du pied à coulisse, latte, sphéro-cylindromètre,…,

· pour la confection du calibre : traçage et découpage manuels,

· pour la découpe du verre : diamant, égrugeage ;

· emploi de meules manuelles pour le lapidage au trait, le biseautage et le contre-biseautage ;

· respect des données précises de centrage, d’axage et d’adaptation de la technique au type de montage ;

· rhabillage symétrique de l'équipement, dans le respect des règles de l'art, à l'aide de l'outillage requis ;

· rédaction d'une fiche de montage et d'une auto-évaluation du travail effectué ;

· détermination des données de base requises pour une commande fictive ;

4.3. en optique géométrique :

· de s’approprier les connaissances pour définir, énoncer :

· les hypothèses de base de l’optique géométrique et les lois de Descartes,

· les notions d’objets et d’images réels et virtuels,

· la notion de stigmatisme rigoureux et approché et les conditions d’approximation de Gauss,

· les prismes en lunetterie et la décomposition de la lumière,

· les caractéristiques essentielles des systèmes optiques étudiés (définitions, dimensions,...),

· les formules permettant de calculer les images ou d’associer des systèmes,

· les caractéristiques des rayons lumineux permettant les constructions,

· l’œil complet, réduit et schématique, son fonctionnement et les amétropies ;

· de dessiner, de construire :

· pour tous les systèmes optiques, de réaliser des schémas à l’échelle et de construire les images à l’aide des rayons remarquables ou des axes secondaires ;

· pour l’œil, de tracer le schéma des rayons (œil non corrigé et corrigé) et de déterminer la position des focales de l’œil astigmate ;

· de calculer, d’estimer, d’approximer :

· des angles de réfraction (dioptres plans, lames parallèles et prismes),

· dans tous les systèmes optiques, les caractéristiques des images,

· les éléments cardinaux du système centré équivalent à un système donné ;

· d'appliquer, d’analyser, de résoudre :

· d’appliquer les propriétés des systèmes optiques à la résolution de problèmes optiques (exemples : théorie de l’arc-en-ciel, prismes à réflexion totale, objectif microscopique à immersion, fibres optiques,...) ;

· de déterminer les corrections de l’œil dans le cas de déplacement du verre correcteur ou pour différentes distances de vision ;

· d’appliquer la condition de stigmatisme aux systèmes simples rigoureusement stigmatiques (miroirs et dioptres) et de montrer quand le stigmatisme n’est qu’approché ;

· de résoudre un système optique centré ;

· de démontrer :

· les formules de Descartes et de Newton pour les miroirs sphériques, les lentilles, les dioptres sphériques et les systèmes centrés,

· les formules du prisme,

· la relation de Lagrange,

· la formule de Gullstrand,

· la condition de stigmatisme rigoureux,

· les lois de la réflexion et de la réfraction par le principe de Fermat ou le théorème de Malus ;

· de résumer, d’organiser les savoirs, de synthétiser, de généraliser :

· de replacer l’optique géométrique dans son contexte : rapport aux autres théories physiques et respect des conditions de Gauss ;

· de montrer, à travers différents exemples d’optique géométrique (miroirs sphériques, dioptres plans et sphériques, lentilles, systèmes centrés), la nécessité de recourir aux approximations de Gauss ;

· de comparer les hypothèses de l’optique géométrique selon Descartes, Fermat ou Malus ;

· de revenir, en partant des systèmes centrés, aux cas particuliers (lentilles, miroirs, dioptres) ;

· de démontrer sa capacité à intégrer un corpus de connaissances théoriques pour résoudre des problèmes d'optique, en particulier liés :

· à la décomposition de la lumière (prisme) et aux effets prismatiques des verres correcteurs,

· aux systèmes optiques simples comportant des miroirs sphériques et des lentilles,

· à la recherche des éléments cardinaux d’un système centré représentant un système plus complexe,

· au calcul de puissances de verres toriques dans les expressions sphéro-cylindriques et bi-cylindriques ;

· de justifier la méthode de résolution des problèmes mise en œuvre en utilisant les termes et les concepts adéquats ;

4.4. en optométrie théorique :

· de s’approprier des notions, des concepts de base en optométrie pour différencier vue et vision :

· de prendre conscience des missions et des rôles de l’optométriste sur le plan de son champ d’activités professionnelles ;

· de décrire, sur le plan optométrique, les différentes structures de l’œil et de ses annexes ;

· de définir et de différencier :

· les diverses acuités visuelles et les échelles qui s’y rapportent,

· les différents seuils de perception,

· les divers types de dominances (sensorielle, motrice), l’œil dominant, l’œil directeur et préféré,…,

· les types d’amétropies suivants : myopie, hypermétropie, astigmatisme, presbytie,

· les amblyopies fonctionnelles et organiques, les dyschromatopsies, les déficiences du champ visuel (hémianopsies,…), l’anisométropie, l’antimétropie et l’aniséiconie ;

· de mener une étude technique sur les amétropies (myopie, hypermétropie et astigmatisme) :

· de les classer selon différents critères ;

· d’établir des rapports entre les types d’amétropies et l’accommodation ;

· d’expliquer leur évolution ;

· de mesurer et de calculer pour chacune d’elles le P.R. et le P.P. ;

· de déterminer les différents moyens de compensation ;

· d’expliquer les origines et l’évolution de la presbytie, ses liaisons avec les amétropies et les moyens de compensation ;

· de définir, de décrire les concepts suivants et d’établir leurs relations avec l’accommodation :

· les mécanismes de convergence,

· les phories ;

· de décrire et d’expliquer :

· les anomalies de la convergence en définissant ses différentes composantes : convergence fusionnelle, convergence accommodative, convergence positive, convergence négative et amplitude de convergence,

· les mécanismes interactifs entre la convergence et l’accommodation ;

· d’expliciter les mécanismes de la perception, de l’intégration, de l’interprétation, de décrire les schémas de réponse à un stimulus visuel (boucle cybernétique) et d’expliquer la fusion et l’unification ;

· de définir optométrie fonctionnelle, statique, spécifique,…

5.
CAPACITES TERMINALES

Pour atteindre le seuil de réussite, l’étudiant devra prouver qu’il est capable :

· sur le plan pratique, de réaliser, après prise de mesures, un équipement respectant les spécifications minimales exigées et le temps alloué, permettant la vente à la clientèle, en justifiant le choix des méthodes de réalisation (matériel, matériaux et procédés) ;

· sur le plan théorique,

face à des systèmes optiques (œil, verre correcteur, système centré),

· de mettre en œuvre une stratégie d’analyse de la situation et de choisir la méthode de résolution de problèmes la plus appropriée :

· en appliquant les règles de calcul et les formules adéquates en fonction des approximations possibles du système ;

· en validant les résultats obtenus par une méthode de construction graphique ;

· de justifier les notions et les concepts mis en jeu :

· en utilisation, fabrication et conception des matériaux,

· dans les caractéristiques des verres de lunetterie,

· dans les bases de l’optique géométrique,

· dans l’étude de l’œil réduit,

· dans la description et l’étude générale d’un système centré ;

· sur le plan de l’optométrie, de répondre à des questions de compréhension sur les types d’amétropies et leurs relations avec l’accommodation et la convergence ;

· de justifier les notions et les concepts mis en jeu en se référant aux concepts fondamentaux de l’optométrie.

Pour la détermination du degré de maîtrise, il sera tenu compte :

· de l’interprétation correcte des ordres de grandeur des solutions trouvées,

· du niveau d’autonomie,

· de la maîtrise des concepts théoriques qui sous-tendent les méthodes et de la fiabilité du raisonnement technique,

· de la qualité et de la précision du tracé,

· de la prise en compte des progrès de l’étudiant dans le cadre de l’évaluation continue et formative.

6.
CHARGE(S) DE COURS

Pour le cours d’optique géométrique, un enseignant.

Pour les cours de technologie optique (pratique et théorie), un enseignant ou un expert qui peut justifier d’une expérience professionnelle dans la maîtrise des techniques et des normes de qualité en optique.

Pour le cours d’optométrie, un enseignant ou un expert qui peut justifier d’une expérience professionnelle dans la maîtrise de l’optométrie.

7.
Constitution des groupes ou regroupement
Maximum deux étudiants par poste de travail pour le cours de « technologie optique : travaux pratiques ».


